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    Aux patients qui m’ont fait prendre conscience de la souffrance induite par les tics.


    À Véronique, merci pour tout ce qu’elle m’apporte.


    À ma famille.

  


  
    Avertissement


    
Ce livre présente une approche de la prise en charge des tics et de leurs traitements. Il ne doit en aucun cas remplacer l’avis d’un médecin.


    Il est vivement déconseillé au lecteur de s’appuyer sur cet ouvrage pour réaliser une automédication ou un autodiagnostic.


    Toute inquiétude, tout questionnement du lecteur sur sa santé, ses malaises, etc., doivent l’amener à consulter un médecin qui, lui seul, pourra le prendre en charge et le soigner.


    Ni l’auteur ni l’éditeur ne pourront être tenus pour responsables de la mauvaise interprétation de ces écrits, d’une automédication nullement conseillée ou d’une mauvaise application des conseils thérapeutiques.
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    Présentation et définition


    
Le dictionnaire Larousse 2002 définit le terme tic comme une onomatopée: « une création de mots par imitation phonétique de l’être ou de la chose désignée ». Les tics sont des « contractions brusques et rapides de certains muscles, et surtout de ceux du visage, involontaires, et stéréotypés. » En un deuxième sens, c’est: « une habitude inconsciente, manie dans le langage, les gestes.»


    Le dictionnaire des termes techniques de médecine de Marcel Granier et Valérie Delamare, fait venir le terme tic de ticken : toucher. Ticken en allemand signifie toucher légèrement : « Mouvement compulsif habituel et conscient résultant de la contraction involontaire d’un ou plusieurs muscles du corps, et reproduisant le plus souvent, mais d’une façon intempestive, quelque geste réflexe ou automatique de la vie ordinaire » (G. Guinon)


    Ce sont des mouvements ou des gestes rapides, brusques et se répétant, stéréotypés pour une même personne – certains tics peuvent se retrouver chez des personnes différentes – semblant reproduire des débuts de geste qui ne se terminent pas. On a l’impression que le patient ne peut pas empêcher le déclenchement du geste mais qu’il peut le retenir d’aller jusqu’au bout.

  


  
    2


    Les tics sont-ils conscients ou inconscients?


    
La personne qui est atteinte de ces contractions musculaires en est consciente. Les tics s’imposent à elle. Ils semblent bizarres aux autres et elle en souffre d’autant plus qu’elle désire plus fortement s’en défaire.
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    Quelle est leur origine ?


    
On ne naît pas avec des tics, bien que, parfois, les nouveau-nés aient des gestes stéréotypés et répétés; on considère que les tics commencent pendant l’enfance. Nous verrons que l’âge de leur apparition est important, surtout pour les formes cliniques, c’est-à-dire les catégories médicales de tics. Bien que les tics puissent se manifester spontanément dans l’enfance, on a remarqué qu’ils pouvaient commencer après un traumatisme, un stress vécu par l’enfant, d’origines diverses. Il a été évoqué aussi, comme pour les douleurs, des épines irritatives c’est-à-dire des éléments qui, pour certaines personnes, sont banals mais qui, pour un sujet présentant un terrain plus ou moins fragilisé, peuvent provoquer le départ et l’entretien de tics.


    Le port des lunettes en est un bon exemple. Toute personne qui porte des lunettes en subit le poids sur la pyramide nasale; leur poids et la sudation les font souvent glisser. Ce glissement oblige le porteur des lunettes à les remonter. Certains adoptent donc un geste répétitif en prenant les lunettes en main et en les remontant, ce qui semble leur donner une prestance, ce geste étant interprété comme une marque d’attention redoublée. Il y a donc des comportements autour de la préhension des lunettes ou de leur positionnement qui donnent une certaine contenance à la personne. Ces gestes ne sont pas des tics. En revanche, d’autres, et notamment les enfants, relèvent leurs lunettes en contractant les muscles de la face. Ces grimaces, dans un premier temps ponctuelles, peuvent se chroniciser, devenir involontaires, répétées et s’imposer au sujet, ce qui fait le lit de la naissance des tics. On constate que ces tics peuvent continuer à exister même si le port des lunettes s’interrompt.


    Il faut évoquer aussi l’orthodontie: un pourcentage très important d’enfants bénéficie de soins qui se proposent de rectifier, normaliser l’implantation des dents pour que leur alignement soit correct. Cette spécialité fait des miracles, les résultats sont spectaculaires, ils apportent énormément aux enfants et aussi aux adultes. Ils leur donnent une apparence agréable et on a le plaisir de les voir sourire fièrement. Pour en arriver là, l’orthodontiste se sert de matériel fixant ou permettant certains mouvements, afin de rétablir la position normale des dents dans la bouche des enfants (ou des adultes). Cette spécialité et ces techniques ravissent le médecin que je suis, car elles démontrent d’une manière admirable la dynamique permanente du corps humain et son adaptabilité. Certains enfants, porteurs de ces matériels, peuvent adopter des comportements pouvant devenir des épines irritatives déclenchant et entretenant des tics. Il faut donc être vigilant dans ce domaine et corriger en permanence les attitudes pouvant donner naissance à des tics.


    Certains adolescents ont besoin de pratiquer des gestes répétitifs à la mode dans leur groupe d’appartenance. Par exemple, alors qu’il y a quelques années ces pratiques n’existaient pas du tout, beaucoup d’entre eux montrent leur habileté à faire tourner un crayon ou un stylo en ne se servant que d’une main et sont en compétition permanente avec les autres: ces comportements répétitifs peuvent déboucher sur certains tics.


    On le sait, et cela s’est généralisé, les jeunes adolescents aiment faire partie d’un clan avec ses caractéristiques, ses signes, ses symboles, son histoire, sa hiérarchie, son territoire… Le groupe, à cet âge d’imitation, peut remplacer les structures de la famille ou de l’école dans lesquels évolue l’enfant qui est devenu adolescent. Le désir de faire partie d’une mouvance comme les hippies, les skinheads, les punks et, à présent, les gothiques prouvent, à l’échelle de la population d’un pays, ou même de la population internationale, le besoin de mimétisme des adolescents. Les rites qui s’établissent entre eux peuvent faire apparaître des tics.


    Par exemple, les signes de contact et de reconnaissance peuvent être beaucoup plus compliqués et ritualisés que la classique poignée de mains. Ils peuvent provoquer une habituation à ce geste différent, qui peut s’enkyster et déboucher sur des tics. Notons que ce point de départ des tics peut se retrouver aussi chez l’adulte, pratiquement à tout âge.


    Bien que nous ayons évoqué un problème, une frustration, une difficulté de la vie du sujet à l’origine du tic ou des tics (une même personne peut avoir plusieurs tics) ou la présence d’une épine irritative, la cause certaine et objective reste inconnue de la médecine. L’étiologie est la discipline médicale qui étudie la cause des maladies. La neurologie semble être, avec la psychiatrie, la spécialité médicale qui pourrait le mieux déterminer l’étiologie des tics.
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